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e llâme 'p'arminnus ?Ceux,'uivoudraientiavoir s placé,. Encore une 'ois
Sauve qui peut!

,Q'est.dans, cette.annîge que la reine (iiieu.la sauve s'il peut) a 'nis au;monde
niéite prósomnplif'. Les é lais'people jobard, 'ne' saiVert codiment fêter

l'àrrivée dunouveu: venu qui v-git dans ses; langes comme le tout dernier-de ses
sujets. 'Cetévènement va d'une mninaère. et de l'autre arracherquelquesilhoas
annuels de plus,à,la misère publique n'importe ; on se tortille du niieux qu'on

peut pour avoir l'air de se réjouir. L'Angleterre a fait la folle pendant qelques
jours. On a fait péter furre canons. beugler force orchestres. En conscience
cé' d'était lias trop de'bruit pouin étoufferiés cris des enfantS qui nmeurent 'de f.in
etdiéfroid.' 'Sois tranquille, mon' petit'prince de Galles, tu le§ entendras plus
tard'; tie Pileure pas,: 'qiaînd'tu seras plus uraq'd on te donrieé un beau chevrd de
bois en or'avec lequel on aurait -pu -nourrir cent' familles ;'tu dormiras su run lit
avec lequel' óñ viêtiriit cinq..cents orphelins ; ton ba'pêmne pourrait réchauffer des
milliers d'infiries. ' A Québes oit veut -iner Lon:lres ; mais il appert que nous
ne sonmes,'Dieu inerci, ni 'si-richës,ni -i -'pauvres que-les gens de la métropole
britannique. " Cela n'empêche pas qu'on ne s'y accorde guère davaitage. bes
uns 'voulaient' "-ue, illuiaation'genéràl ; 'mais notre conseil ,de ville, soit qu'il
aitpris'cette'intentioniîôöur une 'myatific:ation soit uieaversion invétérée contre
les hirrières'qui-feraient·mieux ressirtir lîstténg.bre s où l'on-se trouverait plongé
lelendemain'; 'Soit' î'rnfiu un'amour 'der6tlé /de la bonne chère pour leque l k
aldermiei d3 'tons lés' payt"sout 'remiomné J, 'ua pas pas.voulu eutendre parlei
d'illumination. ' 'Alors on ·s'eèt rejeté sur un'dînerauquel devaient assiter toun
ceux qu sont. disposées iW gobeiger en'lhonneur 'de tout'évènernernt ; "à porter e
surtout.à avaler des toass innompbrables.Ou n était ''lorsqu'un vertige de galan'
1erie s'est, emparéde toutes -les têtes, -même les -plus blarches et lés plus -pelées
-on a'décidé-qi'ui bal serait le meilleur noyen de témoigner notre-loyaulb qui v;
si) résumer en'une'multitude -d'ailles de pigion. de soubrésauts, 'd'entrechâ'te, &
'rigan:dons;etide pirouettes ; plus on- saiiera haut 'plusn sera réputé d'une lo
yaîuté-pùre actm'ans reproch. 'Laissons les sauter -en paix.

'Ùne meillexie naïlie'e de fêter'dignement la naissance d'un prince a été inven
tée par Mr. Schleup. il a fait delivrr ei l'honneur de cet évène.eint, à e.
-grind nombre dé þ,auvres bien' reuoinmandés,'un.pain, tifie soupe, de'la viande e
tune 'bouteillé'de bi'ère.''Cela vaut n ieux "q'un hal. Il faut ajouter aussi'qu
les citoyîiins de Québec, à lt te, desquels se trouve le fhiWe pour une bell
somnie, font une sousciption'destinée à soulager des indigénts.. 'Noos serio
loyal déterminé si 'le mot dé 'lyau'té signfinit 'tojours un sentiment aus
lolfable.' eMais un losjlist-correspondant de l'Arzus y donne un sens differen
l s'ppose er 'furibond-' la nomination de Mr. Be!leau comme inspecteur, de

Sp'onpirs'.sulemein parce ne ce monsieur est accusé d'avoir trempé dans lévi
sion de MM. Dodge et Theller. Si Mr. Belleau les avait livrés à la police pol
.gag ner la grosse s mme offerte pour léur'arr.station, il eût été proclamé loy
d'enblée et le loyalist aptrait 'voté pour qu'il fût couvert des faveurs de la corr
ration. Dieu n'ous garde 'd'une loyauté qui ressemble tant à de la vile (non pas (
la haute) trahison.

Nous terminerons cette lorgue notice dp l'année qui vient de s'écouler en noi
souhaitant,à nous-même, pour la prochaine, un grand nombre de nouveaux abe.
nés qui puissent nous payer régulièremert; ce souhait n'est pas si égoiste qu'i
pourrait l'imaginer; car pour que cela ait- lien il faudrait que la prosperitê i
plus générale que' ne le promet Pétat actue dela province.


